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POUR LE DÉVELOPPEMENT DE -L/INPtlJENCE 
. ~ . 

·ET DEL/ORGANISATION-DU PARTI 
.. . ... • ·.. ;..,.., . • r.. ,.. : . - ' .. . . .. . • . . 

... . . ... - .. . .. . ~ . \ ._ ·- . . . . . 
. ' . . . 

POUR LE SOUTIEN ET L/EXTENSION DES 
. - . 

LUTTES POPUlAIRES 

~-Oul..:;.....:;;;.;- : ~ 
"~-- ~ la-têtl!:-a· . . .! :· 

-~~~ benne! 
La première Fête de· l'Human ité a répondu à · ce que 

nous .en attend ions. · 

Les communistes de Loire-Atlantique y ont trouvé une 
confirmation et des espoirs nouveaux pour le développe­
ment de l'influence et de l'organisation du parti, pour le 
soutien et l'extension des luttes. 

L'accuei l réservé à Roland Passevant, à 1 'allocution 
de Fél ix Da mette qui fut .suivie avec .un intérêt soutenu. 
la clarté qu'i l a apportée sur la crise . les solutions p:our '. 
la nava le et l'aéronaut ique, tout cela ouvre des perspec· 
tives. L'ovation faite à la lutte des ta illeurs de pierre en 
grève ill imitée, le.ur -présénce et le sout ién floarioitÙ.qÙ'i ls. 
ont reçu ne trompe pas s'ur la g·rande t enue· pol itique· dè 
cette fête. · . . 

· .:.-.. P-LUS·.DE 5000-JPABTI_CIPAIVTS ·· 
.. . - . . ' _- ~ .. . . . 

Le nombre des adhésions réalisées au Mouvemènt' de 
la jeunesse communiste. au parti , la jeunesse de t ous ces 
nouveaux venus. hommes et femmes, leur qualité, leur 
enthousiasme aussi, dans leur volonté de rejoindre les 
rangs du Parti communiste : français, quelle cinglante 
réponse à ceux qui ne rêvent que du décl in du P.C.F. ! 

Ou i, cette fête nous donne de nouvelles raisons 
d'espérer et nous sommes persuadés que les commw1is­
tes, les organisations du par.ti ; seetions et ce llu les. qui 
ont t enu des stands ont sent i , tout .au -long de çes· deux 
journées, la chaleur des t émoignages des· parNcipa·nts à .·· 
cette fête. 

. . 
OuL la fête a été bonne· et nous tenons à remerèier 

ici tous ceux qui oqt. contribué à -son succès.; qu 'i·ls soient 
communistes ou non. . - - - .. . ----

Maurice ROCHER. 

.... 

~ :. CONFIANTS :ET··• RESOUJS ·.: ...... ·· ·· 

131 ADHÉSIONS AU P.C.F. 
230 ADHÉSIONS A LA J.C . 

Plus de 27000 francs de livres vendus . ·; 
t.. 

: 

.. DeufC journées de luttes; de débats, d'espoir 
. a vèc les èoillili.unistes (Voir page 6) 

' ' . 

'~Une·gr~n~~ -f~~edu.c~uret de la· raison'~ ~-

~ . 



• Cinéma •• 
'Je/Club 

76. AVENUE 
OE LA R:PUBLIOUE 

SAINT-NAZAIRe 
Tél. 22.53.41 -rous les tours 2 soirée~ 

vers 20-22 h . Matlnées 
tous les tours 14 h JO 
dimanche. 14 h , 16 h 

3 FILMS 
DE LA 

SELECTION 
CANNES 80: 

FANTASTICA 

BIENVENUE 
MISTER 
CHANCE 

LE 
CHAl NON 

MANQUANT 

TOM HORN 
(première soirée) 

LE DERNIER 
TANGO 
A PARIS 

(interdit - 18 ans) • 

(deuxième soirée) 

.rles---, 
KORRIGANS 
1 ' 

2 

8, avenue de la 
République 

ST-NAZAIRE 
Tél. 22.44.79 

CANNES 80 

MON ONCLE · 
D'AMÉRIQUE 

LES 
SOUS­
DOUÉS 

LE CAVALIER 
ELECTRIQUE 

LA BANDE 
DU REX 

(Interdit morns 13 ans} 

LES 
HORREURS 
DE FRAN­
KESTEIN 

GIRLS 
(Interdit moins 13 ans} 

An 
Livre 

Ouvert 
.. EMPRUNT-D'ETAT 

JUI~1980 
13,25o/o 

Pierre Mahé co-auteur de 
l'ouvrage St-Nazaire et le 
Mouvement ouvrier de 1848 
à 1920 signera son livre le 
mercredi 4 juin de 15 à 18 h 
à la librairie « Au livre ou­
vert », 21, rue du Calvaire à 
Nantes. 

Haux de rendement actuariel brut) 

10 ans 
Emission à partir du 3 juin 1980 

Clôture sans préavis 

Renseignez-vous auprès des banques, 
des comptables publics 

et des établissements financiers 

Le Secours Populaire Fran­
çais, Comité de Nantes. orga­
nise une braderie de vêtements 
en parfait état de 2 F à 20 F, 
le samedi 7 juin 1980, de 9 h 
à 18 h, salle A.-Watteau (ég:ise 
St-Laurent. bas du building) 
aux Dervallières. 

Les sommes recueillies lors 
de cette braderie nous aide­
ront à organiser des vacances 
en faveur des personnes âgées. 

Secours Populaire Français, 
Comité de Nant es, 22, quai 
Ernest. Renaud, 44100 Nantes. 
Tél. : 71-23-02. C.C.P. : 2082-26 
S Nantes. 

Les nouveautés de la semaine 
e ALL THAT JAZZ (Que le spectacle 

con1mence). - Film de Bob Fosse. 
avec Roy Scheider . Jessica Lange. Ann 
Reinking. Le monde du show-business 
sous le scalpel de Bob Fosse. le met­
teur en scène du célèbre • Cabaret •. 
Un spectacle fascinant orchestré par 
un des réaHsateurs les plus complets 
du cinéma américain. (Quatre Oscars à 
Holliwood er Palme d'Or Cannes 1980). 

• MON ONCLE D'AMERIOUE. -
Film d'Alain Resnais, avec Gérard De­
pardieu, Nicole Garcia. Roger Pierre, 
Marie Dubois ... L'observation • in vi­
vo • de QUatre personnages de milieux 
sociaux différents par un Alain Res­
nais, deveou biologiste de l'âme (Palme 
d'Or Cannes 1980). 

• THE BIG RED O.NE. - Film de Sa· 
muel Fuller . avec Lee Marvin, Mark 
Hammifl. Robert Carradine. Sur un 
scénario ~éalisé à partir de notes per­
sonnelles pendant ta Seconde guerre 
mondiale. Fuller retrace des épisodes 
de sa vie de soldat pendant le conflit 

' (présenté à Cannes 1980). 

• BIENVENUE MONSIEUR CHANCE. 
- Film de Hal Ashby, avec Shirley 
Mac Laine. Peter Sellers, Jack Warden, 
Melvyn Douglas. Comédie satirique 

sur l'Amérique de l'audiovisuel. du 
pouvoir , de la politique (présenté à 
Cannes 1980). 

• DETECTIVECOMME &OGART. 
Film de Robert. Day. a~~ec Robert Sac­
r.hi. Franco Nero, Michelle. Philips. Hu­
mour, action et clins d'oeil aux· meil­
leurs films de. Bogart, • Détecti ve 
comme Bogart • s'adresse à ceux- qui· 
aiment les aventures de dé1ecti ves 
privés. 

• LES TROIS JOURS DU CONDOR. 
- film de Sid1ley Jonack. avec Robert 
Redford. Faye Dunaway., Cliff Robert­
son. Max von Sydow. Un des membres 
de la C.I.A. découvre l'existence.. d'un 
réseau. d'espion..age clandestin à l 'in· 
t6rieur même ·de !-:organi sation. Ur~> re­
marquable thriller réalisé par -l'auteur 
du • Cavalier électrique • . 

• FANTASTICA. - Film M Gilles 
Carie. Lewis (Furey} et Carole (Laurel 
au pays des merveilles. Un musical à 
l'accent canadien où l a belle Lorca ri>­
ve de paradis. Entre re show et l a gé­
nérosité écolo, Gilles Carie nous of. 
frP. un Qrand numéro de ciné cbarttant 
"" • mi litant •. C'est intelligent, maî­
trisé beau à voir et à entendre (pre· 
sP.ntP. à Cannes 19801. 

t:Ol iJ•J! !!:J 5 salles, 5 films 

BIENVENUE MISTER CHArJ.CE · (V.F.) 

L'INCROYABLE RANDONNÉE Waft Disney 

JE 
VAIS 

CRAQUER 
FÉLICITV 

1LE CHAINON 

MANQUANT (Interdit moins 18 ans• 

LES TROIS JOURS DlJ CONDOR 

2 SALLES 

o FESTIVAL DU FILM FANTASTIQUE 
LE MASSACRE DES MORTS-VIVANTS 

(interdi: aux moins de dix-huit ansj 

·• 2 films · « HARD » au même programme 
tarit re~uit 1nterdit moins de !8 ans 

e MALICIEUSE MARTINE 
e VIOL SO~S LES TROPIQUES 

Horaires ... les. ," ~~orrigans " 
Salle 1 : 1ou5 les jours. 20 h, 

22 h 30; plus mercredi, vendredi. r u~­
di, 14. h 30, plus sam .• d im.. 14 Il. 
16 Il 30. 

Salle 2 ' Tous les jours, 20 h 20. 
22 h 25, plus mercredi, vendredi, lun· 
di, 14 h 30, plus sam., dim .. 14 h 20 
16 h 25. 

Salle 3 ' Premier film : Tous le$ 
jours. 20 h 05, plus lundi. vendredi, 
14 h 30, plus sam.. dim., 14 h 05. 

Deuxième film : Tous les jours. 
22 h 30. plus mercredi, 14 h 30, plus 
sam.. dim.. 16 h 20. 

Salle 4. : Tous res jours, 20 h 15, 
22 h· 25. plus mercredi, vendredi, lun­
di, 14 h 30; plus sam., dim .. f4 h 15, 
16 h 25. 

Salle 5 : Tous les jours, 20 h 10, 
22 h 30. plus mer.credi , vendredi , l un­
d>. 14 h 30, plus sam., dim., 14 h 10, 
16 h 20. 

~aun1ont------~--~ 

AU DELA DE LA GLOIRE 
lA HORDE SAUVAGE 

GIRLS 
f.lntetdit aux moins de 13 ans} 

LES SOUS-DOU(S 

KRAMER 
CONTIE KRAMER 

A L'AFFICHE DE NAI\TTES. 
A?OLLO 

1 - 14 h. Hi h 30 19 h 45. 22 hi S, plus sam .. 0 h 40 : 
BIENVENUE M ISTER CHANCE. 

2 - 14 h, 16 h, 18 h , 20 h : L'INCROYABLE RANDONNEE. 
22 h, plus sam .• 24 h : FELICITY. 

3 - 13 h 55. 16 h, 18 h 05. 20 h 10, 22 h 15, plus sam., 0 h 20 : 
LE CHAINON MANQUANT. 

4 - 14 h. 16 h 20 22 h 20. plus sam., 0 h 40 : 
LES TROIS JOURS DU CONDOR. 

5 - J: ~A1r~ b~kQ~sÉR~s h 15. 20 h 15, 22 h 15. plus sam .• o h 1s : 

ARIEL (permanent à partir de 14 hl 

1 - 14 h. 16 h. 13 h. 20 h, 22 h, plus sam., 24 h : 
LE MASSACRE DES MORTS VIVANTS. 

2 - MALICIEUSE MARTINE. VIOL SOUS LES TROPIQUES. 

CotiSEE; 14 h 30. 20 h. 22 h 30, plus dim. et Fêtes, 17 h : 

1 - lE SAUT l>ANS LE VIDE. 
2 - LE CHRIST S'EST ARRETE A EBOll. 
3 - MON ONCLE D'AMERIQUE. 

CONCORDE 

1 - 20 h 15, plus dim .• 14 h 30 : LA CAGE AUX FOLLES. 
22 h 30, plus dim., 17 h 15 : liTTLE BIG MAN. 

2 - 20 h \5 et 22 h 30, dim .• 14 h 30 et 17 h 15 : FANTASTICA. 
3 - 20 h. plus dim .• 14 h 15 : BONNY AND CLYDE. 

22 h 15, plus dim .• 17 h : SEX O'Cl.OCK USA .• 
4- 20 h, plus àim., 14 h 15 , SALO, OU LES 120 JOURS DE SODOME.' 

22 h 30, plus dim .• 17 h : AU RENDEZ·V.OUS DE LA MORT JOYEUSE. 

GAUMONT 

1 - 14 h 05, 16 h 45. 19 h 50. 22 h 30 · QUE LE SPECTACioE COMMENCE. 
2 - 14 h 15. 16 h 45, 20 h. ~ h 30 : AU-DELA DE LA GLOIRE. 
3 - 13- h 50, 16 b, 20 h 20, ~ h 30, plus dim., 18 h 05 : LES SOUS-DOUES. 
4 - 13 h 50. 16 h. 20 h 20, 22 h 30. pl~:s dim .. 18 h 05 : GIRLS. 
5- J4 h 05. 16 h 45. t9 h t.a. 22 h 30 : LA HORDE SAUVAGE (film seul). 
6 - 14 h 25, 16 h 45, 20 h 10, 22 h. 30 : KRAMER CONTRE KRAMER 

KATORZA, 14 h 30, 20 il, 22 h 30, plus dim., 17 h 

1 - DETECtiVE COMME BOGART. 
2 - lA BANDE DU REX. 
3 - BIENVENUE MISTER CHANCE (VO). 
4 -l.E CHAINON MANQUANT (VO} . 

.RACINE, 14 h, 15 h 30, 17 h, 18 h 30, 20 h. 21 h 30, 23 h 

t - JE CRIE, JE JOUIS. 
2 - MISS PARTOUZE. 

VERSAILLES 

1 - 20 h, plus dim., 14 h 15 : LE DERNI ER TANGO A PARIS. 
22 h 15, plus dim., 17 h : JONAS QUI AURA 20 ANS EN L'AN 2008. 

2 - 20 h ts. plus 22 h 30. d im .. 14 h 30 et 17 h 15 : 
MONTHY PYTHON, LA VIE DE BRIAN. 
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Une date à reten ir JEUNE, LES 7 ET 8 JUIN, 
DIMANCHE 22 JUIN, tqu te la jot:Jrnée VIENS ·FAJ-R.E LA F.ÊTE 

à LA CHAPELLE-DES-MARAIS ·(aux Fossés-Blancs) 

fête de la Brière 
organisée par la secti-on .de la Brière du P.C.F. 

:DE 'TES LUTT.ES A .SAI·NT -DENiS ·1 • 

Nous vo u lons travailler, 
·étudier, clécider, nous distrai­
.r e, enfin VIVRE -! En faœ de 

. -' llQ.US, fes milliardaires, ·ies 
politiciens déploient ·tout lelll' 
cynisme, toutes leors ma­
gouilles pour nous voler no­
tre jeunesse. 

plus en baissant les bras, 
vous seriez trop contents ! 

faire 'Partager l'expérience de 
ces ·deux j-our-s à tous les -jeu­
nes. 

CONVENTION MÉDICALE La bande des trois 'veut 
nous donner une image dou­
teuse de la politique, car la 
leur l'est justement. Les ml­
rustres nous imposent de 
nous taire, appellent quoti­
diennement à la répression, 
les socialistes luttent pour 
nous... Non, merci, n ou s 
n'avons _vraiment pas b esoin 
d'eux pour décider à notre 
place ! 

Se taire, rester isolés ? No­
tre ·colère, au lieu de la faire 
éclater pour soi, nous allons 
la crier très fort, et les Gis­
card, Barre et Mitterand ne 
pourront. pas nous ignorer, 
même si déferleront des flots 
d 'injures contre les commu­
nistes à la TV et dans les 
journaux. 

C'est tïcr, u,p jeune, quand 
ça se bat, c'est enthousias­
mant ; et à SAINT-DENIS, ils 
seront des dizaines de mil­
liers qui ci10isiront leur 
camp : celui du refus, celui 
des luttes, celui du bonheur. 

Une déclaration 
des médecins communistes 

La Caisse Nationale d'assu­
rance maladie a rendu pub11c, 
le lundi 1.9 mai, 1e projet de 
nouvelle convention élaborée 
avec un syndicat médical ultra­
minoritaire, la F.N.M.F. et le 
patronat, avec la complicité de 
F.O. 

Conseil de l'Ordre. Ils ont éga­
lement décidé d'adresser un 
courrier à leurs confrères et de 
les appeler à prendre. toute 
le.ur part dans la lutte engagée 
pour sauver la Sécurité Sociale. 

La loi du fric, une politi­
que malhonnête , le consen­
sus ? Non, mess·icurs, jamais 
nou s n'accepterons, rn a i s 
nous ne refuserons pas non 

Les forums sur les lycées, 
la formation professionnelle, 
le chômage; les chartes que 
nous allons voter et faire ap­
pliquer ; les témoignages bou­
leversants et combattifs ; les 
rapports chaleureux et fra­
ternels que nous échangerons 
entre nous; notre vive soli­
darité envers les jeunes du 
monde ent ier qui combattent 

-pour leur liberté, contre 
l'im.pér ialisme ; nous devons 

Le soir même les médecins 
communistes de Loire-Atl:mti­
que se réun·issaient .au siège 
de la Fédération avec Le Gac, 
membre du bt:rreau fèdéral. Ils 
ont décidé de remettt"e une 
déclaration à la presse... mais 
aucun journal ne l'a publiée ! 
Une copie a été adressée aux 
syndicats de médecins et au 

----·-- ----------------------------------------~-----------------------------------

CONGRÈS 

DES 

JEUNES AVOCATS 

'A LA BAULE 

Peyrefitte 
déclare 
forfait ! 

Le Congrès des jeunes avo­
cats s'est tenu récemment j La 
Baule et à Nantes. Cette orga­
nisation regroupe tous les avo­
cats de moins de 40 ans, indé­
pendamment de leurs options. 
Le ministre de la " Justice •. 
A. Peyrefitte avait promis de 
venir présenter son projet de 
réforme du Code Pénal. 

Or. dès J ' o u v e r t u r e du 
Congrès. son projet a provoqué 
un tel tollé que le ministre 
s'est brusquement souven u 
qu 'il avait un empêchement et 
a déclaré forfait. Il a d'autre 
part retardé l'examen de ce 
projet de loi par les députés. 
Il faut d'a illeurs souligner que 
ce projet de loi scélérate fait 
l'unanimité contre lui : toutes 
les organisations profession­
nelles de magistrats et d'avo­
cats l'ont condamné. Avec un 
tel projet de loi les libertés 
sont en périL C'est pourquoi 
les députés communistes ont 
demandé le rejet en bloc du 
texte. 

Nécrologie 
La cellule • Printemps 71 • 

La Bouletterie a appris avec 
une profonde tristesse la mort 
accidentelle de notre camarade 
Pierre Cavalin. 

Nous no.us associons à la 
peine de sa femme Ginette et 
de sa famille et les prions de 
recevoir notre sympathie en ce 
doulou reux moment. 

.du 2 7 

UE.S EXEMPLES· DE· PRIX • • 
CREMERIE 
FROMAGE A LA C()UPE 
Beurre paysan 

rouleau de 500 g , demi-sel .. . .... , 

Crème frajche lac-Nor 
le pot de 20 cl ................. . 

Yaourts nature la Roche-aux-Fées 
le lot de 16 .................... .. 

Silhouette 0 % M.G. Yoplait 
le pot de. 1 l<g ............... . ... . 

Créola x 4 La Roche-aux-Fées 

CTème dessert x 4 Chambourcy 

Fromage 40 % M.G. le Regain 

Camembert le Président 
45 °1<> M.G ........ . .. . . ••• • . • 

9;05 
2,20 

·7,80 

5,25 
3,55 
3,95 
3,20 

4,25 
Camembert Normand 45% M.G. 3,40 
Emmental surchoix Est Central 

le kg .... ................... .. ..... 15,90 
Saint-'Pa;~lin 40 % de M.G. 

le kg ........................ .... .. 11,95 
Chèvre bûche 

le kg ......................... .... . 20,80 
Edam Français 

le kg ............. .. .......... .... . 13,55 
CHARCUTERI E 
TRAITEUR 
J ambon blanc du Méné · 

le kg ........... .... .... . . .. ....... 24,40 
Rôti cuit épaulé 

Je. kg ., .............. . ............ . 25,20 
Saucisson à l'ai1 Kerméné 

4e kg • •.••.•••• • •••• • ••••••.• · ·•··•• 

Rillettes· Bahier 
pot de 220 '9. lot de z· ........... .. 

Cervela§ Herta 
Je ~c'!et de 400 g, pièce •••••..• 

10,29 ' 
8,90 
5,85 : 

Saucisses fraîches 
· barquette de G, le kg ......... . .. . , 11 ,60 

Sauci~son sec de ménage 
pur pnrc 

p ièce de 200 g, pièce .. ..... ... .. .. 5 95 
1 

LTRAITEUR 
fABRICATION MAISON 

Coquilles au saumon 
lot de 2 ....... ..... . : . .. ....... .. 

P4ulet chasseur 
le kg .. .... ................. . .. . .. . 

rJZUI aux anchois 
le kg .......... .. . , . .. .. .. . ....... . 

4,30 

11,60 

-11,50 

BOUCHERI·E - VOLAILLES 

Rôti de bœuf super1eur 
le kg ...... ...................... .. 

Rumsteack 
le kg ........... · ..... ......... . .. .. . 

Epaule d'a~neau (avec os) 
le kg ................. ........... .. 

Sauté d'agneau (collier, poib-ine) 
le kg ............................ .. 

Rôti de porc (palette sans os) 
le kg ............................ .. 

Rôti de porc fumé 
Je kg· ............ . ...... . · .... ; .... . 

Lapin · 
Je kg ........... .; ....... ... ...... .. 

Poulet prêt à cuire le Gaulois 
le kg ................... .... ....... . 

P.'ôti de dinde filet 
le kg . .................... • : .. .. : .. 

Cailles par 4 
le paquet ........................ .. 

29,30 

28,80 

22;60 

18,60 

13,90 

23~30' 

18,20 

9,90 

22,60 

12,90 

CONSERVES - EPICERIE 
Haricots verts mange-tout 
mi-fins Nicolas 

boite 4/ 4 ..... . .... . .. .. ......... .. 

Coquilles St-Jacques préparées 
boite 1/ 4 + 3 coquilles vides .. .. 

Sardines à l'huile El Greco 

1,80 

7,35 
lot de 6 boites 1/ 6 ........... : .... 9 50 

1 Macé doine de fruits .MurviUe 
lot de 2 boc~u:: 85 cl .. .. .. .. .. .. 11,3 5 

Cocktail de fruits Murville . 
lot de 2 boi tes 4/ 4 _ .......... ... : .. .9 35 

Nescafé Sélection r.ormal ·flacon · ·' 1 
· 

de 2'JO 9 .. .. .. .. .. • .. ... .. ... .. • .. 20 J 5 
Casse-croûte Bislor 1 

p3quet de' 23 . ..•..•• ••••• • • • • , •• , , 

Fondant s charentais 
lot de G ...... .. ............. .... . 

Lot de 10 paquets de gaufrettes 
6 vanille, 2 citrc.,, 2 <:~cao . ..... .. 

DROGUERIE 
PARFUMERIE 
Paie main 

le paquet é<:o. • ...... . . . ... . . . .. . . 

Soupline lavande 
bidon 3 litres ...... . ........ . .. . . 

Ajax citron 
- · la boite éco. .. .................... . 

Glassex multi surface pistolet 
flacon 500 ml .... - ............... .. 

Papiel' toilette Sept 
les 6 rouleaux ....... ........... .. 

Essuie-tout Sopalin 
. les 4 rouleaux ..... .. ... ;· ....... . . 

Eau de cologne 3 F Gibbs 
bouteille 250 cc . .. .. , .... ... ..... ,_._. 

Boite de 200 mouchoirs Kleene.:c 
Bâtonnets Allegré • 

bQite ·de 180 plastique •• , ......• • 

1,80 

6,05 
8,95 

4,40 

11,60 

2,95 
4,40 

4,1 5 

8 ,20 

9,15 
. _3,~0-

3,35 

3~ 
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Oui, ce lut 
Oui. une -belle fête de • l'Hu­

manité • 1·980 ! Le soleil lui­
même. :qui joua à cache-cache 
durant ~plus {l'une !our née sem­
blait en convenir et se décioer 
à -s'attarder.sur le parc paysa­
ger de St-Nazaire.. au point 
.qu'il -dardait .de vifs rayons au 
moment du meeting et sembla 
s'en. aller lui aussi à regret. en 
fin d'après-midi. 

(}ès -samedi aJ)1"ès-midi, 1.~ 
nombre plus important qu a 
1'accoutumée .des visiteurs lais­
sait pré11oir le succès et mal­
gré. ici et ~à. quelques retards 
dans l'installation de stands, la 
fête avait déjà adopté son sou­
rire accueillant ... et sportif. 

Placée, en e-ffet, cette année 
sous le signe du sport, la 1ête 
:lVi'lit ï fl c 1 u s dans son pro­
gramme plusieurs manifesta-

i n s i s t a sur les -r a i s o n s 
qu'avaient les sportifs de lutter 
pour préserver cet · acquis .de la 
paix et .de l'amitié · entre les 
jeunes du ·monde entier. Il 
dénonça la campagne. anti-J.O. 
qui ·s'est. développée dans la 
presse (une exposition permet­
tait d'ailleurs de r. ons ta te r 
qu' • ·ouest-France • fut à· 
l'avant-garde), il en expliqua les 
raisons, souligna que seul. en 
tant que parti , le P.C.F. a pat'ti­
cipé à la défense de cette 
grande manifestation et de­
manda aux travailleurs. aux 
sportifs de re ste r vigilants 
jusqu'au 19 juillet (ouverture 
des Jeux). 

La fête aussi avec ses multi­
ples stands de jeux, où l'on 
essaye son adressa au ti r à la 
carabine, au palet. au cham-

LE MEETING, 
TEMPS FORT POliTIQUE 

DE lA. F.ETE 

La fête, ~vec son temps fort 
politique au moment du.meeting 
que · préside Maurice Rocher, 
secrétaire Fédéral et durant 
lequel ont pris place à la -tri­
bune les membres du bureau 
fédéral, plusieurs CDH td 'en­
·treprises notamment) la direc­
tion fédérale du M.J.C.F. 

On notait .d 'ailleurs la cha­
leur d es applaudissements 
quand Maurice Racher pré­
senta Félix Damette et Roland 
Passevant. 

Puis, après avoir remercié 

naux et citait, notamment, .. la 
manière dont ils ont traité de 
la grande grève du 23 avrtl à 
l'appel de la C.G:T. •- • Ouest­
France, par exemple, titrait : 
• Un cavalier seul peu convain­
cant •, ou la manière dont sont 
présentées (ou pas), commen­
tées (ou pas) les élections pro­
fessionnelles ou celle de St­
Joachim où le P.C.F gagne 8% 
alors que ~e P.S. en perd 16 %. 

Dénonçant ensuite la. campa­
gne ~ng::~gée contre la navale 
• d'où nous viend1ait tout Je 
mal •. Maurice :Rocher abordait 
l'offensive contre • l'image de 
marque •. ·ceux qui insistent 
tant sur cette • i ma g e de 
m a r q..u e • voudraient • une 
classe ouvrière démoralisée et 
amorphe, qui accepte la régres­
sion sociale et le consensus 
cher à la social-democratie •. 

• Eh bien nous, l'image de 
marque que nous voulons. c 'est 
celle d'une classe ouvnère 
combative, qui impose des 
reculs comme elle l'a fait dans 
le passé, comme le fait aujour­
d 'hui dans la navale, l'aéro­
nautique, le bâtiment, etc. •. 
et le secrétaire fédéral- saluait 
les travailleurs qui luttent dans 
plus de 30 e nt re p r i s es du 
département actuellement. à 
l'image des tailleurs de pierre 
en grève depuis plus de cinq 
se m a i-nes (applaudissements 
chaleureux). Il soulignait aussi 
l'élargissement de ces luttes à 
d 'autres couches de la popula­
tion, m é d e c i n s. maraichers. 
enseignants, avocats, etc., et il 
~ncluait avant de passer la 
parole à Félix Damette • mais 
nmage de marque qu'il !aut 
donner dans ce département. · 
c'est celle d'un parti commu­
niste qui corresponde aux 
nécessités de la ba t ai! 1 e 
d'aujourd'hui. Le changement et 
l'union claire pour parvenir à 
ce changement sont à ce prix •. 

LE PRINTEMPS 80 
A DES COULEURS 

D'ESPOIR! 

'félix DAMETIE, lors du meeting. 

rn e m b r e du Comité central 
saloait • l'événement primCJr­
dial qu'a constitué la grève du 
13 mai. Pour détendre la Sécu­
rité Sociale. /.a CGT a su impul­
ser une grande action nationale· 
qui a surpris par sa force le 
patronat, le pouvoir et tous les 
attentistes •. 

l'ESSENTIEL, 
C'EST L'ACTION 

ET SON CONTENU 
DE CLASSE! 

Montrant le développement 
des luttes parmi les paysans, 
les étudiants, les professions 
médicales. juridiques, les pa­
rents d'élèves. les enseignants, 
etc., Félix Damette déclarait 
• Voilà l'essentiel! La montéé 
du mouvement populaire contre 
le grand capit.a/ et le patranat 
à son service. c ·est le résuitat 
d 'une grande bataille politi­
que •. 

Et t'orateur communiste dé­
nonçait les· chantres du renon­
noncement, les. apôtres de la 
cr.ise mondiale fa ta 1 e qui 
impose sacrifices. austérité et 
licenciements. du pouvoir au 
P.S., au nom du capital-roi, du 
• réalisme • ou du • recen­
trage • . 

Exploit dans la fête. Samedi, Robert Cornee a battu son record en brisant, avec le tranchant de la main, 
12 bordures de jardin en béton. 

Dans son intervention, Félix 
'Damette, ·membre du Comité 
central du P.C.F., député à 
l'Assemblée Européenne, res­
ponsable des groupes région, 
se félicitait de la montée d'un 
grand courant de lutte et en 
premier lieu, de la classe 
o uv ri è r e. • Les .travail/Gurs 
défendent l eurs usines, leur 
emploi, leurs conquêtes socia­
l es ; ils font face à /'agress1on 
du capital à tous /es niveaux • 
et Félix Damette citait l'exem­
ple de la Nanta:se de Fonde­
ries et soulignait l'importance 
du rôle d'une C.G.T. • qui lait 
f ront, qui dénonce /es mau"ais 
coups du capital et défend 
pied à pied l'intérêt des tr.avail­
leurs "· Et à cet égard, le 

• Et puis. en face. il y -J Je 
Parti communiste qui dit : • La 
crise est · d'abord nationale. 
C'est la cr ise du grand cap1tal 
qui veut imposer l'austérité aux 
travaflleurs pour accroÎtre ses 
profits. L austérité. c'est tou­
jour-s pour les mêmes. les olus 
démunis ; et elle sert à al imen. 
t er les super-profits des multi­
nationales. 

t ions sportives. Ainsi, dès sa­
medi, une rencontre de rugby 
entre une équipe de l.a rég1on 
parisienne et une équipe de 
vétérans de ·Loire-Atlantique, 
une démonstration de boxe 
aussi avec le Ring-Club ·Nazai­
rien (commentée par Roland 
Cazeaux) et un exercice de 
casse de m a t é r 1 a u x avec 
Robert Cornee (ce:nture noire 
de karaté) qui se p e r m i t 
l'exploit de .casser 12 bordures 
de jardin en béton avec le tran. 
chant de la main. Sport aussi 
avec. le dimancha matin, une 
exhibition .de karaté avec le 
Karaté-Club Nazairien. S p c r t 
encore (plus calme toutefois) 
avec le concours de pêche à 
l a ligne qui , une fois encore, 
r.onnut un f ranc succès. 

Roland PASSEVANT 
d'une discussion, 

du Liwe. 

au cours 
au Stand 

Sport au cœur, Roland Passe­
vant anima le samedi après­
midi un intéressant débat sur 
le thème : • Les communistes 
'et le sport » qui rassembla une 
cent aine de sportifs et porta 
notammant sur les Jeux Olym­
piques. Le grand reporter de 
• l 'Humanité •, qui suivit et se 
passionna pour les trois der­
nières compétitions olympiques., 

boule-tout... et même au ping­
pong. La fête, lieu privilégié où 
l'on discute entre camarades, 
bien sûr, mais aussi avec les 
amis, les démocrates, en dé­
gustant le muscadet ou le gros 
plan, la sangria de la cehule 
Ho-Chi-Mihn, le punch martmi­
quais, le thé marocain ou le 
Ricard des Cheminots. 

La f ête où l 'on mange aussi , 
et pour un prix abordable de 
multiples spécialités, où tout 
invit e à la gourmandise. 

La fête, c'est aussi le spec­
tacle, les v a r ré t és et dès 
samedi le plein succès avec 
Leal Martinez et le groupe 
Controverse et le dimanche 
avec Martin-Circus, chaleureu­
sement applaudis. 

La fête du parti. c'est aussi 
le débat permanent sur la vie , 
le travail. le chômage, les diffi­
cul tés pour vivre : avec les 
cheminots qui expliquaient leur 
lutte pour empêcher la ferme­
ture de la ligne Nantes-Châ­
t eaubriant, avec ceux de la 
SN IAS où l'on dénonçait vigou­
reusement les atteintes aux 
libertés, ceux d'Aisthom, de 
Dubiqeon pour la défense de la 
navale. etc. 

La fête du livre aussi. puis­
qu'il fut acheté en ces deux 
jours pour plus de 27 000 F. 
Roland Passevant, pour sa oart 
dédicaça plus de 90 de ses 
livres (dont 57 • Communistes 
au ouotidien •) et 75 person­
nes repart irent avec le nouveau 
livre • d'Aremors •. sur l'His­
toire du Mouvement ouvrier 
nazairien de 1848 ~ 1920. 

Débats aussi qui prolonoent 
et impulsent les luttes comme 
celui sur le loqement à iïni­
tiative des cell u le~ nazairien­
nes et auquel participait Jean 
Perraudeau. maire-adjoint de St­
Nazaire : sur l'autogest ion. '"' 
région, la navale, avec la parti. 
cir>ation de Félix Damette. 

tous ceux qui fu rent les a_rti­
sans du succès de cette • rete 
de l'Humanité -. • Fête de la 
presse communiste •. le secré. 
taire fédéral montrait combien 
si • dans cette guerre idéolo­
gique qui est engagée •. ·la 
presse communiste a besoin 
d'un large soutien des commu­
nistes, des démocrates, • en 
retour, vous avez besoin de la 
presse communiste dans ce 
combat acharné contre le capi­
tal, ses hommes et son pou­
voir •. Il soulignait le rôle 
que jouent dans cette guerre 
idéologique les quotidiens régio-

Il faut donc refuser cette 
politique; il faut lutter pied à 
pied contre les agressions du 
capital. 

Va ilà ce que disent /es com: 
munistes. • 

... • La politique de Giscard 
d 'Estaing porte vn nom : c 'est 
la politique du déclin de la 
France. 

Son seul objectif. c'est d'ac­
croÎtre l es profits d'une quin­
zaine de monopoles pour leur 
permettre de se .placer dans 
Je concert mondial des mufti-

. nationales. 

(suite page 81 

Animation importante durant deux jours au stand du M.J.C.F. Les jeunes communistes qnt pr_éparé _de ia 
plus belle façon 1e rassemblement aes 7 et 8 juiri à Saint-Denis èn recueillant 236 adhésions. 
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' :(Suite de la page 6) 

Les profits des inultinàtio­
nales servent à détrÎ.tirè l'em-
ploi -en France. ~ ~-- -

Ils ont d'ailleurs trouvé un 
nom pour désigner ce meca­
nisme. · c·e.sr le ·redéploiement. 

· La politique giscardienne du 
déclin de la France n'est que. 
l'acèompagnement de ce redé­
ploièment monopo/1ste. De quoi 
s'agit-il en clair ? Il s'àgit de 
ne garder en France que quel­
ques. activités. des segments 
de production, des creneaux 
intéressants pour 1es monopo­
les - et pour le reste. d 'aller 
investir à travers Je monde. à 
l a recherche des meilleurs gi­
sements de profit. 

ILS CASSENT 
DES SECTEURS ENTIERS 

DE NOTRE 'APPAREIL 
INDUSTRIEL . 

Cela implique Je repli de 
toute une série d'activités : 
t extile. sidérurgie. construction 
navale. Ils nous disent : ce 

sont ;-des aètivités dépassées, 
il faut les laisser aux pays 
néufJ. e ·est monstrueusement 
faux; /es monopoles ne lats­
sent rien au tîers monde: tls 

· vont y èxploiter /e[> gisements 
de profi t et y surexploite; Iii 
main-d'œuvre. Du même coup, 

· ils cassent des secteurs en­
tiers de notre apoareil indus-

. tr.iel ; ils multipliént le chô- · 
mage, ils développent massive­
ment les importations et désé­
quilibrent le commerce eKté· 
rieur. Et ensuite, ils viennent 
précher l'austérité pour rééqui· 
librer notre balance des échan­
ges. 

Mais le redéploiement. c 'est 
aussi la mise en tutelle de 
notre économie. Pour se placer 
dans le concert de::. multinatio­
nales, les .monopoles français 
recherchent les accords avec 
les géants américams et alle­
mands. De plus en plus. ils 
travaillent sous licence et se 
placent sous la tutelle techno­
logique américaine. De plus en 
plus. ils pratiquent les accords 
commerciaux sous la domina­
tion de la R'épub/ique . Fédérale 
Allemande. Cela se traduit 

d'ailleurs au. plan monétaire, ~ • :Le programme 4i•bus n'e.x:ste ' 
par fe Systeme~Mofl~taire 'Euro- } ,~- 'é{ue ·~pat;ce. -que· ies tatotes· ..IJ,es 

· péen' 'qui :.~ tend i!J ' fair.e ' de travailleurs l'ont impose. à r ap-
l'Europe-- Occidentale, une vt:ri- pel' du Parti communiste .. Ma1s 
table .zone-maik 'Sous la tutelle ce programme. ifs le reduisent 
financière de' Bonn _ ' au minimum. Ils refusent d'élar· 

·Da~· (a "cônstruc.~ion IJ..avale, •. ~ ·.gir . . /a gamme vers · r.A 200 et 
on nous eJtpl(que .• qu if ~(aur •al~· • v e,r s le quadriréacteur de 
sêr le terrain aux ·noùveaux . crainte de s 'oppose' à Boëmg 
chantiers japonais- ou brési· et à Jimmy Carter. Le oro-

? _ /{ens. Le gouve~nemel]t fran- gramme a d'aillet.rs été dé-
çais subventionne rés arma- tourné av profit . ae la Rêou-· 
teurs pour qu'ils achètent leurs' blï'que Fédérale Allemande qui 
bateaux à f'étrangèr . Derniér'e- abscrrbe une part· r;•oissante de 
ment, ta compagnie De/mas' Ja~ charge de tr.a'.l t!il. E1 en 
Viéljeux voulait commander. ses France. la SNI AS refuse d'em-
porte-containers au Jâpon et il baucher. ·elle conduit une poli-
a fallu une lutte serrée pour tique · de répression ·achamee 
imposer Je travail Ici. Auiour-. pour réduire le per$Onnel et 
d'hui. cé sont-des· navires char- - les dreits. des travailleurs. 
bonniers qu'ils veulent cam; 
mander au Brésil avec l'argent 
des contribuables français 

Et pour couronner le tout. la 
fameuse Commission de Bruxe/. 
/es - à majorité socialiste -
propose un plan Davignon de 
l a navale. Appelé plan démoli-
tion-construction. li vise à por­
ter un coup aux chantiers fran­
çais - il a reçu te soutien du 
Parti socialiste. de F.O. et de 
la C. F. D, T. qui, aujourd'hui, 
nous parlent de la reconver­
sion de la constrw.:tion .navale. 
alors qu'il s'agit de liquider 
30 000 emplois. 

Dans la éonstruction aéronau­
tique, on assiste aux dégâts 
symétriques ; là, ils considè­
rent que -c'est le domaine amé­
ricain et qu'il ne faut l'aborder 
qu'avec prudence et avec l'ac­
cord de l'Allemagne fédéra,e. 

' 

_,.... 

NAVALE, AERONAUTIQUE, • 
ICI,. LE REDEPLOIEMENT 

EST A· L'ŒUVRE 

En fait, è o n c 1 u e Félix 
Damette : « JI n'y a que deux 
politiques· : la gestion aes 
affaires du grand capital en 
crisè ou la lutte contre le 
capital et· sa crise •. 

·• L'essentiel, 'réaffirme-t-il, 
c'est l'action yet le contenu de 
classe des objectifs de luttes. 
Et c'est à partir des lutres 
elles-mêmes que nous construi. 
rons une alliance de classes 
solide. cimentée · par le réel et 
non pas J'illusion. 

C'est la seule \'Oie prat ic:a-

NANTAISE DE FONDERIES 

ble : partant des exP,efl.ences 
• • ae - narre peuple. - partant ~es 

èaractêres propres dé notre 
situation socrale et. politique, 
nous avons défini cette voie 
du changement pour la France. 
Elle repose essentiellement sur 
les capacités de · lutte de clas­
ses de notre peuple et en pre­
mier lieu de Ja classe ouvrière. 

LA CÇ)NDITIQN 
PRIMORDIALE 

DE L'AVANCEE 
DEMOCRATIQUE · 

D'où la nécessite de renfor­
cer· Je parti de la classe 
ouvrière: le parti de la lutte. 
Pour défendre les travailleurs 
contre l'agression patronale et 
gowernementale. il faut un 
Parti commumste. 

Pour impulser les luttes, 
déterminer des obJectifs réa­
listes. pour faire converger les 
forces populaires. il faut un 
grand Parti communiste. 

Pour faire la clarté politique, 
pour dégager 1es oerspectives, 
pour ouvrir le · cha mm du socia­
lisme français. il faut un Parti 
communiste be au c ou p prus 
fort. plus large plus influent, 
plus offensif. • 

C'est la condition primordiale 
de l'avancée démocratique. Ici 
en Loire-Atlantique. nous avons 
besoin d'un Parti communiste 
bien plus fort et les bases de 
classe existent pou· cela •. 

LE POTENTIEL ·INDUSTRIEl· ET 
·.DOIT ETRE· -MAINTENU , 

HUMAIN 

La fête, les luttes. Les tailleurs de pierre, en grève depuis 5 semaines, 
montraient combien leur travail est sous-rémunéré. 

Riposte au diktat patronal et 
à la menace de liquidation de 
l'entreprise, plus d'un millier 
de métallos nantais se sont 
rassemblés le 21 mai devant 
les postes de l'entreprise à 
l'appel de leurs syndicats CGT 
et CFDT. 

:. 
r. -. ' 

Dans un co m mu n i q L' é, 
I'USTM-CGT rappelle les origi­
nes de la situation actuelle et 
situe les responsabilités écra­
santes du pouvoir et du patro· 
nat dans cette affaire. 

• Après trois · a·ns de luttes 
et d'incertitude les travailleurs 
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de la Nantaise de Fonderie sont 
en droit d'obtenir toutes les 
garanties · possibles pour leur 
avenir. Or cela n'a pas été 
possible, pire, les oerspecttves 
industrielles avancées sont dis· 
parues. Il y a 256 liéencte­
ments. A qui ferait-on cro1re 
qu'il y avait du sérieux de ta 
pa(t des· Pouvoirs publïcs et du 
pàtronat - pour maintenir l'acti­
vité de la Nantarse de Fon-
dèrié. · • 

Aujourd'hui. s'indigne la CGT, 
c~est la levée des 6oucliers de 

. l a part . de ceux-ci, contre les 
travailleurs, contre la C.G.T qui 
se;aient .ainsi responsables de 

. (à :r:JiS.Péf~itio[l: de } entreprise . 
. ~appelant q_ue les travailleurs 

exigent du sérieux et du res-
• pect à leur égard'. I'U .S. T.M. 
pose lets questions ,: · 

- qui accepterait l'amputa-
-

1
• tien de 20 % de son 
· salaire? · 

. -:- qui accepterah que :-on 
continue à licencier. à 
démanteler l 'appareil de 
production sans ·perspec­
t ives concr'ète$ pour l'ave. 
nir? 

Ces questions. pouvoir et 
patronat les éludent. 

Devant. cet . état de tait, 
I'USTM-CGT dénor.ce vigoureu· 
sement l'attitude dÙ ·patronat 
qui veut ainsi appliquer sa oo/i. 
tique élaborée lors de son 
assemblée générale de novem­
bre. 1979' avec comme oblec­
t ifs : 

. : AU.STERITE - CHÔMAGE · RE­
MISE EN CAUSE DéS CONVEN­
TIONS COLLECTIVES . 
.. • L'USTM,..,_CGT apporte son sou • 

. tien à J'act ion engagée par lés 
· ( iavailleurs ·de la Nantaise aè 

Fonderie à leur section syndi­
cale ' CGT "et .au · syndicat CGT 
ile :;a ·métàllurgie de Nantes. 

L'USTM-CGT appelle les syn­
dicats CGT de la métallurgie de 
44 r à exprimer leu' solidarité 
aclive à leurs camarades de la 
Nat;~taise de Fonderie •. 
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